
Les responsables du CDHK ont investi une somme d’énergie et de congés personnels 

disproportionnée par rapport à la mobilisation qu’elle a générée pourtant à 

l’initiative de deux associations coordonnées. 
Nous avons donc effectivement pris la liberté de nous mettre en congé de ce débat 

qui a trop facilement tendance à se dérouler dans les coulisses de l’anonymat. C’est 
lamentable et il est justifié que, par exemple, Monsieur le Maire soit désappointé 

par cet étalage stérile ou presque sur le réseau mondial. Nous avons compilé les 
échanges de clavardage développé sur le net ; il y en a une trentaine de pages, 

quelle avancée la communauté en a retirée ? 
C’est dans la réunion et la concertation et l’affrontement d’idées que les 

perspectives doivent se dessiner. Nous avons le courage de déplaire à ce niveau et 
nous n’autorisons personne à exiger de bénévoles d’obtenir ce que les maires, 

députés, conseillers, sénateurs ou ministres sont payés pour faire. Nous étions 
censés afficher « des résultats » dès le lendemain de la manifestation, c’est une mauvaise et inconsciente 

plaisanterie. 
Le premier résultat que nous avons obtenu après avoir fait deux demandes dont la seconde de vive voix, c’est le 

refus de ce même Monsieur le Maire de communiquer le texte de sa déclaration. Nous, nous l’avons fait, avant, 
pendant et après l’action et vous avez été mille quarante à apposer votre signature au bas du texte. 

Nous avons le lendemain investi six nouvelles heures de notre temps personnel pour renforcer le résultat du 
vendredi et réunir l’expression de ceux qui n’avaient pu se mobiliser à la manifestation. Personne n’est venu à la 

séance spéciale à Monnerville réclamée en ligne la veille ; félicitations. Une seule personne est venue nous épauler 
et quelques unes nous ont encouragés, félicitations encore… 

« Nous avons sollicité votre adhésion », exact et c’est notre devoir, vérifiez la teneur du mot « association ». 
Ce seront les mêmes qui ensuite crieront haro sur les dictateurs. Ceux-ci naissent de la démission du champ de la 

démocratie. 
Nous avons essayé de donner le meilleur poids à la motion en dépassant un nombre à quatre chiffres de 

signatures et non pas tout spécialement pour solliciter des adhésions dont vous ne voulez pas admettre qu’elles 
sont nécessaires à la crédibilité des leaders derrière lesquels vous voulez tout exiger sans rien faire et sans 

engager votre personnalité dans l’action. 
Nous avons proposé à deux reprises par écrit et en préambule de la lecture publique de la motion de donner la 

parole à des intervenants, personne n’a bougé. C’est donc la non participation qui domine et de plus il nous est 

reproché de ne pas avoir la science infuse : « je n’ai pas eu le courage de le dire mais vous devriez avoir 
l’intelligence de le deviner » Désolé mais même si l’action en question n’a pas été mentionnée, elle a déjà été menée 

à diverses reprises et qui nous a rejoints l’après-midi pour profiter de l’occasion ?? 
« Le CDHK a récupéré l’action de CANTON ». Nous avons cherché à structurer le déroulement de la protestation 

pour que les messages de qui voulait soient traduits et transmis de la meilleure manière. Le CDHK n’appelle pas à 
l’anarchie et au brûlage de n’importe quoi n’importe où. Le CDHK s’est même fait rabrouer quand il a déconseillé à la 

télévision de capturer des propos racistes. 
Nous ne faisons pas la politique, par contre nous prétendons à pouvoir l’influencer concernant les plaies qui 

nous gênent au quotidien ; nous refusons le : « de toute façon on ne peut rien y faire », totalement faux et tout 
un chacun peut demander audience auprès de Madame la Députée. Ceux qui veulent contacter Monsieur le Sénateur 

ont toute la liberté de le faire. Nous nous sommes mobilisés au congrès en Mai dernier devant tous les élus de 
Guyane et devant la télévision, avec le concours de réflexion de qui ?… 

Notre finalité, même si elle est taxable d’utopie, est tout simplement de chercher à garder le meilleur climat de 
plaisir de vivre paisiblement dans cette Guyane que beaucoup aiment ; c’est dans cette optique que nous vous 

invitons à faire des rappels aux gouvernants quand vous en ressentez le besoin tout en critiquant les applications 
de règles obtuses dont nous faisons mention en fin de déclaration. L’augmentation des forces de protection et 

de l’ordre n’est pas une finalité, c’est au contraire son niveau zéro qu’il faudrait. 
Comme convenu, nous avons remis à Madame la Députée la motion accompagnée des mille quarante signatures et 

d’une lettre avant qu’elle reparte en mission. Nous avons adressé un deuxième exemplaire à Monsieur le Préfet 
avec demande d’audience et un troisième à Madame la Procureure. 

Pour les impatients de résultats, nous pouvons les décevoir immédiatement ; il est parfaitement illusoire lorsque 
l’on observe un peu la vie politique d’attendre des conséquences à très court terme. Des pas ont effectivement 

déjà été faits par reprise de ce que nous avons, parmi d’autres, pu répéter depuis plusieurs années, des petits pas 
réalisés lentement et parfois remis en cause par les changements d’équipes. Nous éviterons d’évoquer les 

promesses non tenues… 
Nous prévoyons d’organiser une réunion d’analyse de cette manifestation, de son contenu, de ses suites et de 

ses prolongements, ceux qui veulent y participer sont invités à nous le dire. Nous déciderons ensuite de sa forme. 
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